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Expérimentons la forêt jardinée !
Achetons collectivement des forêts 

menacées de destruction !

TRANSFORMER UNE MONOCULTURE EN FORÊT JARDINÉE

 L’ association FAÎTE et RACINES est née à 
Argentat-sur-Dordogne en juillet 2018, en réaction aux 
pratiques forestières désastreuses qui se multiplient en 
Corrèze (coupes rases, élagage systématique en bord de 
route, projet d’usine à pellets à Bugeat,...).
 
Grâce à nos donatrices et donateurs, nous achetons des 
parcelles forestières pour les sauver des coupes rases qui 
dé�gurent la Corrèze. L'association a déjà acquis ou est 
en passe d’acquérir près de 40 hectares de forêt mixte, et 
d'obtenir la gestion de 25 ha de plus. 

Forts de ces succès et de votre soutien, nous poursui-
vons notre action pour racheter collectivement des 
forêts menacées de coupe. Nous considérons que les
forêts de l’association sont un bien commun. Elles sont 
des espaces de protection, de découverte du milieu 
forestier, et d’expérimentation de pratiques sylvicoles 
douces.

Nous pensons que la protection de notre patrimoine 
forestier passe par plusieurs actions complémentaires. 
Nous nous sommes lancés dans le rachat de forêts de 
feuillus à la �n de l'année 2018, dans le but de les 
sauver de la destruction.

Dans ces espaces, dédiés à la protection des écosys-
tèmes forestiers, nous y menons des observations au 
rythme de la forêt : découverte de la faune, des inven-
taires �oristiques, partages de connaissances avec des 
professionnels, etc.

En complément de ce premier volet, nous voulons 
créer et faire vivre une alternative à la gestion indus-
trielle de la forêt. Rendons-nous capables de produire 
nous même nos matériaux de qualité, issus de forêts 
gérées respectueusement et durablement. Expérimen-
tons une gestion douce en forêt !

Pour ce faire, nous voulons acheter une plantation de 
résineux promise à la coupe rase. Ces champs d’arbres 
sont des déserts écologiques. Nous souhaitons y 
intervenir pour ramener de la biodiversité.

DANS LES FORÊTS DE L’ASSOCIATION

Notre expérimentation consiste à intervenir sur une 
petite proportion d’arbres, ce qui conserve le milieu et 
l'ambiance forestière. Par exemple, il est possible, par 
une gestion soignée de la lumière, de prélever certains 
arbres pour permettre à des semis de feuillus de 
s'implanter. A nous ensuite de favoriser leur croissance, 
comme dans un jardin où l'on voudrait favoriser telle 
oseille ou tel pourpier qui s'implante spontanément là 
où les conditions le permettent.

Ainsi, nous amorçons une diversi�cation des essences, 
une régénération de la plantation, et une transition vers 
une futaie irrégulière et un écosystème riche, à l'opposé 
de la monoculture !



Aujourd’hui en France, l'Etat s’applique à formater la forêt pour l’adapter à l’industrie avec la complicité des lobbies du bois. Il incite les 
propriétaires à la coupe, encourage un mode de gestion forestière fondé sur une production sylvicole de masse lourdement mécanisée pour une 
rentabilité à court terme. 

L'Etat a engagé la privatisation de l'O�ce National des Forêts. Le �nancement de cet organisme est dorénavant lié à la coupe et à la vente de bois 
des forêts publiques. L'Etat envisage de vendre certaines forêts domaniales.

Nous assistons à une dangereuse intensi�cation de l’exploitation de nos forêts à des �ns industrielles, privilégiant une approche productiviste où 
les intérêts �nanciers prennent le pas sur la protection de l'environnement et les conditions de vie des habitant-e-s. 

Sur le terrain, le paysage corrézien connaît un changement brutal depuis quelques années, surtout du côté de la forêt. Les haies et les arbres 
de bord de route sont massacrés, les coupes rases se généralisent, les forêts de feuillus rasées sont souvent replantées en monoculture de 
résineux ou bien laissées en friche. Restera-t-il de vieux arbres dans 5 ans ? Au rythme où ça va, il y aura des fourrés, des taillis jeunes, et des 
champs d'arbres plantés en ligne.

QUE SE PASSE-T-IL EN FORÊT EN CE MOMENT ?

Le bois-énergie est un secteur industriel en plein développement, qui consiste à 
produire de l'électricité ou à alimenter des réseaux de chaleur à partir de bois. Dans 
le contexte actuel où nos sociétés sont toujours plus gourmandes en énergie, nos 
forêts deviennent des gisements de carbone exploitables immédiatement.

LE BOIS-ENERGIE : ADIEU FORÊTS, FORESTIERS, BÛCHERONS, SCIEURS,...

La coupe rase est le mode de gestion forestière dominant dans notre secteur comme 
ailleurs. C'est une intervention qui consiste à abattre la totalité des arbres d'une parcelle 
forestière. Après une coupe rase, une forêt plantée ou en taillis se développe. Elle est 
constituée par un peuplement homogène, d’ une seule classe d’âge et en général d’une seule 
essence. L'avantage technique est de regrouper et synchroniser toutes les interventions sur 
une parcelle. De la plantation ou régénération jusqu'à la coupe dé�nitive, les opérations ont 
lieu en même temps pour tous les arbres. Arrivée à l'âge d’exploitation, la parcelle est rasée 
et à nouveau préparée pour la rotation suivante.

La coupe rase entraîne la destruction totale du milieu forestier, une dégradation des sols, 
une atteinte au patrimoine paysager.

UN MODE DE GESTION DÉSASTREUX

L’exploitation forestière ne fait pas dans le détail. Pour alimenter la �lière bois-éner-
gie, tout est coupé. Les écosystèmes, les habitats de la faune sauvage, les espaces de 
cueillette et de promenade sont irrémédiablement détruits. 

De plus, ce sont des métiers et des savoir-faire qui disparaissent. Adieu charpentiers, 
menuisères, bûcherons, forestières. Place aux supermarchés du meuble jetable, aux 
matériaux calibrés et traités !
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